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qui conviennent aux femmes chrétiennes. Pour le moment, 
qu’il nous soit permis de noter ici brièvement quelques souve­
nirs de notre vie pastorale. Nous avons connu telle dame des 
pauvres qui a préparé de nombreux pécheurs à une mort 
admirablement chrétienne. Nous avons connu telle jeune fille, 
dévouée k la gloire de Dieu et à l’amour de Notre-Seigneur, 
qui a transformé son entourage et sauvé l’âme d’un père ou 
d’un frère. Nous avons connu telle personne qui, libre de son 
temps et prodigue de sa peine, a disposé à une excellente pre­
mière communion de pauvres enfants ignorants et rebelles. 
Nous avons connu telle convalescente dont les doigts pieux et 
agiles ont confectionné pour les autels de magnifiques orne­
ments. Ces simples indications -sont déjà tout un program­
me. . . et nous voulons croire quelles seront pour quelques 
chrétiennes une orientation et une impulsion vers l’apostolat. 
Que Dieu réalise nos désirs et qu’il suscite dans ce diocèse de 
Versailles beaucoup de femmes pieuses et zélées qui seront les 
messagères et les ouvrières des résurrections prochaines !

f Mgr Gibier, 
évêque de Versailles.

La persécution religiv.se 
Un million par an perdu pour Blois

Dans un vigoureux article, M. H. de Cardonne, rédac­
teur en chef de l'Avenir de Loir-et-Cher, dit ce que coûte déjà 
et ce que coûtera prochainement à la ville de Blois l’acharne­
ment de la République contre les congrégations enseignantes.

La communauté des Ursulines comprenait, à elle seule, un 
personnel total ( religieuses, pensionnaires, domestiquer ) de 
400 personnes, qui dépensaient chacune, en moyenne, 1,000 
francs par an, soit, en chiffre rond, 400,000 francs. — Ajou­
tez à ce chiffre les dépenses et les achats des familles, quand 
elles venaient voir leurs enfants. Ajoutez encore les dépen­
ses que faisaient chaque jour, à Blois, le grand Séminaire, 
le petit Séminaire ( professeurs, élèves et, personnel ), les 
Sœurs île Saint-Paul de Chartres, les Frères des Ecoles chré­
tiennes, le travail assuré à l’année pour quantité d’entrepre- 
neuis et d’ouvriers, les immenses fournitures pour les bou-


